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REGARD

Mais il est où Dieu ?
D’abord, je voudrais dire merci et bravo pour la solidarité et le travail fournis par tous les  
bénévoles, par tout le personnel hospitalier ainsi que tous ceux qui travaillent dans l’ombre. 
Il aura fallu qu’une pandémie nous tombe sur la tête pour nous unir face à ce cataclysme !
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« Mais il est où Dieu ? » – Il me revient à 
l’esprit un souvenir : lors d’une homélie 
à Lourdes, où le prédicateur rapportait 
une remarque qu’il avait lue sur un réseau 
social : « Mais il est où Dieu ? » Nos médias 
essaient tant bien que mal de nous infor-
mer et de trouver des solutions pour nous 
rassurer. Ce n’est pas leur métier bien sûr, 
mais je crois que, sans mettre la vie inté-
rieure ou spirituelle dans la balance de 
leur réflexion, ils ne trouveront aucune 
autre réponse que superficielle et n’appor-
teront aucune consolation ! Notre société 
essaie, à l’aide des principes qu’elle prône, 
de résoudre les problèmes qui nous préoc-
cupent tous. Mais sans y inclure le projet 
de Dieu pour l’humanité, je crois vraiment 
que c’est peine perdue. Notre société a son 
échelle des valeurs. L’emploi, les loisirs, la 
richesse sont le sommet de cette échelle. 
Société hyper-sécurisée, hyper-hygiéni-
sée, pourtant tout se dérobe sous nos pas. 
Nous ne savons pas de quoi demain sera 
fait. L’incertitude gagne nos esprits. On 

parle d’économie, de chômage. La préca-
rité grandit. Malgré la situation de crise 
que nous vivons, je remarque pourtant 
que la solidarité s’est renforcée et que les 
gens se parlent avec plus de confiance.

Cultiver l’espérance. – Le désespoir nous 
guette. La vie trépidante que nous menons 
parvient à troubler, pire à masquer à notre 
esprit et à notre regard les signes puissants 
que Dieu place sur notre route. Car oui, 
Dieu est là… dans les petites choses du 
quotidien. Il nous aime malgré tout : voilà 
la vérité ! La prière, la méditation, les beau-
tés de la nature qui nous entourent sont 
des signes patents de sa présence et de son 
amour concret pour nous. Mais que regar-
dons-nous ? Rappelons-nous comment la 
sainte famille qui, à la naissance du Fils 
de Dieu, a dû s’enfuir en Egypte. Quelles 
garanties avaient-ils si ce n’est cette seule 
confiance en la promesse de Dieu ? Vu 
d’aujourd’hui, tout cela semble si natu-
rel… Et pourtant combien de combats ! 

Dans un monde désespérant, il nous faut 
continuer de semer en nous cette vertu 
essentielle : l’Espérance. Il suffit d’un peu 
de levain pour faire lever de la farine. Il 
suffit aussi de peu de foi pour que notre 
monde puisse changer de regard. Soyons 
d’humbles serviteurs appliqués à transfor-
mer le monde autour de nous à partir des 
gestes simples de l’Evangile. A l’exemple 
de la sainte Famille, creusons notre foi 
pour faire un monde qui espère…
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